
S U P É R I E U R . 
au meilleur jus cfe viande 
pour bonifier incompâQû/ementi 

^ Potages. Sauces . 
m Poissons.Ragoûts. 
1 Rôtis. Pâtes. 

légumes frais et sec s. / 

DRAPEAU BELGE 
99.Rue Gâmbetta - L I U B 

Cr\T rvTTÇ denosFins 
OWJL/Ly JC/O de Séries 

PARDESSUS 
en tissai p * Utile. • en tissus fantaisie. ï en très belle dra-
• uances classiques» tomes nnances ou S perle d'EIneuf, 
ou nouveautés, en-«ratine bleue, forme ! grand cboix de 
tlèrement m # \ • classique ou g% m | nuances et I A sa 
dooblé. I l ] ; fantaisie I I P S de formes J 1 1 P 
Valeur Si fr. Zaf 7 1 : Val m < r A î l : Val. m fr l / •*• 

soldé T t f l soldé U | | | Solde \ u i l 

V A R E U S E S j IMPERMÉABLES 
Q A l caoutchoutés, f A n 
/ 1 1 ; entièrement doublés A gW 

* 3 . 55, 7 5 , 9 5 , 1 * 0 

Belle ratine bleue, en- A A t 
tlèrement doublées. I I I ! 
garnies boutons do­
rés. 

[PardeSSHS 2 9 fr- N e s Vêtements sent fabriqués chez nous 

»»- N'oubliez pas l'Economie -m» 
et que, si le BEURRE et les ŒUFS sont -tiers. 

'IBha pouvei très facilement substituer au 
premier, dans la préparation du 

C A K E O M A ^ ^ -
toute autre graisse a H m e n - ^ ^ ^ ^ ^ * * * Vmmttr^^^ ves egalemer 
taire de bonne qualité : ̂ ^^Z* ^^Lr^mW^^t^^^^ utiliser moins d'ceul 
Margarine, V é g é - ^ ^ * ^ f»y ^ P * ^ ^ ^ ^ ^ • * m ê m e • • • supprimer cor 
tanne. e tc . . .^^^*^«*^s^sssssss»^^»^plètement en ajoutant à votre pâl 

une quantité de lait équivalente a 
volume ou an poids de* oeufs supprimés 

Nous recommandons vivement us essai des 
i QUEEN CâKEB pr faire 20 délicieux petits gâteau > 

HERNIES 
Goirles tut opiratiois li ris-iu l'itruilinuts 

CHUTES DE MATRICES, EVENTRATIONS etc. 

. r - B U L I n l - V » v l i n i W » p , . ^ méthode rationnelle 
sans gêne et sans changer vos habitudes, réduit les her­
nies les plus volumineuses pour en assurer la guértson 
définitive. Des milliers de nernieux. par l'emploi de cette 
bienfaisante méthode, ont évité l'étranglement herniaire 
et obtenu un soulagement immédiat. 

M P i f l l IAT-C0iTRT0P\ e s t '« t m l spéctaUste visitant 
• r - A U U » l V ^ U U n i V » n o t r e région, qui délivre une 

GARANTIE par écrit et dont la renommée est la consé­
quence des merveilleux résultats Qu'il obtient Journel­
lement 

Voici des preuves : 
M. Cautères louis , à Erre, par Somaln. Hernie guérie 
M. Cachant Jules. 72 ans, rue de l'Eglise, 63, Meurculn. 

Hernie volumineuse guérie. 

SURDITEVAJNCUE 
M. PADUAT-COl«TlMSn?^u

enV^tr
ub^ 

les sourds les plus rebelles, n faut lé voir pour le croire. 
Essai entièrement gratuit Nous engageons vivement nos 
lecteuBS qui sont atteints de ces infirmités a rendre 
Immédiatement visite i cet éminent spécialiste qui les 
recevra de » h. a 4 h. dans les villes ci-après : 

M*M Vve Lebei Augustin t la Thieuloye, par St-Pol-
sur-Ternoise. Surdité guérie. 
Y Y T Y 1 7 r o n s , e* mercredis, ea son cabinet régional, 
L#Ae_#I_»*Z»!M, rue de Couru al (près la ports de Candi, 

dé 9 heures * * heures 
MAUBSUOK, 23 Novembre, Hôtel du Cygne. 
AMIENS, M Novembre, Hôtel de la Paix. 
a o u t O O N l , n Novembre. Hôtel de France. 
A U O H C L , 38 Novembre, Café du Cinéma Français. 
O U N K E R Q U I , 30 Novembre, Hôtel Terminus. 
Ceintures médicales perfectionnées contre les affections 

abdominales et faiblesse du ventre. 
Demander la krtehure gratuits. 

t u m m i i i n u n > i i i i i i i t i M i « « « > a « 

KF3Ë 
Voulez-vous gagner 

, 1 .OuO francs 
en achetant un 

1 PIANO AUTOMATIQUE 
Adressez-vous 

H directement A la Fabrique 

P Isa BAILLE UL 
9 Fondé! as 1903 
9 23, Place de Rihour 
K» à LILLE 

Facilites ds Paiement 

InfailltklM s o u I* tnitttneol da 
Diabète, Albumine, Rein», Cosmr 
Foie, Rhumat isme; , A n é m i e 
Obeatté, «ntérite, Tuberculose 

aVaarna, Ulcères 
•les «as ae> fiantes. Netice rrii.i. 
lassasse, se. as Usastssai. PABI8.2 I 

SOLDES 
:: en Gros :: 

sT-Ulff Mlll|ll«llsrt:tliair«lll!llll|<I|U 

Au Pôle-Môle 
6 et 8, Rue du Bois 

ROUBAIX 
KISIII:itltlJ>liil>:l!:l>ll>lt>!fmj|ISl!t 

COTONS 
OOUPONS AU KILO 

SATINS OEORAVEt 
OOUBLIPaCS 

00TOMS IMPRIMBS 
SONNETERI. 
CHAUSSURES 

OANTSRIC 
V1LOURS 

OUVERTURES OS LAINE 
VBLOUTINE 

LAINACS 
ORAPERIES 

Oamandu «être tarif 

IMPERMÉABLES! 
Honn i s , Daaiss 

et Enfants 
GROS-DEMI-GROS 

S'adresser ' 

L G . P 
Technle M Spiciallst. 

i f Rie Esfèie .lequel 

* T léphone 33-42 ^ Téléphone SS-t* £ 

rrrtftfi t i i i H U i M M i m i i i n n i i f 

FABRIQUE OB 

A BICYCLETTES 
C es! luiijiirs MOITIE œeillear ntrehé qu'ailleurs 

VNTKBNiiS acety il - i ENVELOPPES extra f A , 
one nickelées, deuuis • • ' (garant i e s .*• * 

H A I N E S les plus JA . nHAMBBES à air ga- i « 
i>rtes_ r1»nnU *w * I rantiM « • 

iiCTCLETTES de fatigue.. Bicyclettes de course et demi-
ourse, bicyclettes de dames et d ecclésiastiques, m rjm 

Mcyclette» d'en'ants Tous les modèles sont ga- I / •% 
remis sur facture, depuis * • ** 

>• ACTIVES A COUDRE les plus jolies, les o r A 
lus perfectionnées,, les plus puissantes, garan { S U 
m 10 »n» d >uti aassssj 

Etablissements HOUSSOULLIEZ 
13, n n du Mmvrm, CALAIB 

i>îfiX" '•* " * oiroulairee concernant Oyclas «t Mactilnes 
k Coudre an loignam tlmkr* pesas 

CHIENS 
POLICIERS 
r a c e p u r e 

Schmidt 
Eleveur-Dresseur Français 

HAINE SAINT PIERRE 
(Belgique 

T.mbre pour recevoir réponse 
o fr. 50 

FEfttMESq'iSOUFFBEZ 
de Maladies Intérieures, Métrlte, Flkrame, Hémsr-
ragtss, Suites de Couche», Ovarltas, Tumeurs, 
Portas klanenes, etc. 

R E P R E N E Z COURAGE 
car il existe un remède Incomparable, qui a sauvé 
des milliers de malheureuses condamnées à un 
martyre perpétuel, un remède simple et facile, 
qui vous guérira sûrement, sans poisons, c'est la 

JJUYENCE de .'AoM SOURY 
F E M M E S qui S O U F F R E Z , aurlez-rous essayé 

tous les traitements sans résultats .que vous n'avez 
pas le droit de désespérer, et _„>„«» 
vous devez, sans plus tarder, 
faire une' cure avec la Jeu. 
vente de l'Akbé Seury. 

La Jiiiîdkt .-Abbé 
s'est le salut -de ta Pomme 
FEMMES qui SOUFFREZ de 

Règles irrégulières, accompa­
gnées de douleurs dans le ven­
tre et les reins ; de Migraines, 
mac, de Constipation, Vertiges, 
Varices. Hémorroïdes, etc. 

Vous qui craignez la cengootlon, les Chalouro, 
vapeurs, Etourditoomonts et tous les accidents 
du R E T O U R D'ACE, faites usage de la 

JOUVENCt. de l'Abbé SODRT 
qui vous guérira sûrement. 

H est bon de taire chaque Jour des Injections 
avec 1NTQIINITINI des D A M S S , la boite « fr. «s. 

La J O U V E H C E da l'Aaeé SOURY, préparée A la 
Pharmacie Mas. OUMONTIS*. à Rouen, se trouve 
dans toutes les Pharmacies, le flacon. • francs, 
plus impôt S fr es, total : e fr. es. 

Bien exiger la véritable M O V i m i de PASSA 
SOURY qui ne se fait qu'en liquide et doit porte* 
le portrait ds l'Akké SOORY et la signature 
Mas. D U M O N T I E R en rouge. 

I«p»v r« portrait 
dé Maux d*Esto-
Etourdissementa. 

«OS sttGASINS SONT OUVERTS LE OHUKCHE DE rTEUF HEURES I «101 

Nous vous disons 

Venez au FASHI0NABLE 
89, Boule w d de la Liberté, LILLE 
7, Aveaae da Sénateur-Girard, VALENCIENNES 

Voyez la vente de nos fins de séries, 

Comparez nos Prix, 

Jugez ! ! 
MANTEAU pour DAME, pure laine, doublé soie. X o w 5 

195"-
65"-

PARDESSUS 

NORFOLK et MARIN 

Ces prix incomparables ne pourront être maintenus 
que jusqu'à complet épuisement de nos assortiments 

Cette Tente n ' aura qu 'une durée l imitée 

Fabrique de Draps de lit et de T a i e s d'oreillers 
APERÇU DE QUELQUES-OIS DE MS PBX: D R A P S Toile mi-fil, garantie a l'usage. AU MÊME PRIX QUE LE COTON 

bel ourlet sans couture mim 
180/373 — 
900/300 — 
MO/325 en*, extra bel ourlet Jour sans couture 
S40/S50 — — — — • _ 

S * * r . B O le drap. 
8 8 f r . *7eS — 
3 7 f r . » — 
4 8 f r a — 
B 8 f r . a — 

TAIES D'OREILLERS 
1 1 

f r , 

Mi-fil jour simple ,, 
Mi-fil bel ourlet Jour 
Extra-fin, tour contrarié....,, 

Envol franco contre remboursement (une paire minimum) — Supplément : t fr. «o par drap pour ourlet Jour échelle. 
M. ». — Nous repretions et reftibeuraons Immédiatement lee draps qui, n'étant pas à la convenance de l'acheteur, nous sent retourits* 

en bon état dans lee trois jours qui suivent. 
Ecrire Directeur COMPTOIR TEXTILE de tomberait Maison de Vente: 281-2*3, me Solférino, LILLE (Ta. 3.800 - Qèq. post 10*8521 

« e C O M P T A N T «t C R E O I T 

.500 

oeufs, garantis ffoa marques 
depuis m fr. 

Occasion, depuis IOS sr. 

^MACHINES 
à coudre 

invea, garantis u ai 
députa ssl fr. 

«-*. VOITURES 
tt'enfantm 

nour modèles. des> est fr. 

C. COPPENOLLE 
• ) A Rue Neuve * ) A 
J s 7 - LILLE " J e t 

aras ÇramrP'aca 

A l'occasion des Fêtes 
N'achetez pas de s i joui , 
Pantaloioo, Orfèvrorio, sans 
avoir vu MOUCHLACK, 31. 

rue de la Vignette, LIIIO. 

Voies Urinaires 
MALADIES SECRETES 

y OAVRO, a Lille, Bd de la 
Liberté. US Us . de s a t» h. 

MARCHANDS 
CHEMISES 

— FEMlaTJES-HOMMES — 

Peignoirs-Tabliers 
GROS STOCK 

Edmond DEBERT 

A" 
UT0-ECOLE 

brev. et méo. gar. 
à forfait l i t francs 

Bureau : 
41, rae Chateoudun 

FTVES-LTJJJE 

S Y P H I L I 8 
Comprimés 820. Prix 10.00 
Remède facile, simple, dis 
cret Notice envoyée sous 
en\eloupe fermée contre 
0 fr. 25. Ph» FIEVET, 2, r. 
de Lille, Tourcoing. 10.876. 

LAMPE MARVEL 
Eclairage par l'essence minérale 
Puissance : 15e beugles 

1 litre d'essence en 16 heures 
SECURITE GARANTIE 

I n s t a l l a t i o n d ' É c l a i r a t e 
B*DrFA.,E PAR CiEUSATIOR A L'ESSEHŒ 

L I L L E , 10, rue de la Barre 
•: Téléphone 16.34 :• 

PRESTATIONS EN NATURE 
C ' V r C T V r C (Commerçants ou non) demandes A 
OiniJI A t J j . aizET, c Mandaulro agréé par le 
Oouvernowiont », SI, rue de Rems, à Paris, ce dont vous 
avez besoin : Installation!! mobilières, Meubles, Quin-
CAUlerie, Tissus, etc., entièrement sur vos dommages 

RIEN A VERSER 

Pour acheter bien, bon, solide et pas cher, faites vos 
achats à l'UNlON D E S COOPERATIVES du Pas-de-Calais 
Qui, toulours soucieuse des Intérêts des consommateurs, 
n'est jamais la dernière a (aire la baisse guand cela se 
peut. 

NOUVELLE BAISSE 
Vin rouge 00 extra, le litre t.M, diminution de 0.M i o jo 

sur les -utres dualités, soit blanc, soit rouge. 

L ' U N I O N , Société Coopérative de consommation, par son 
action, est, régulatrice des prix 
On devient cooperateur en versant U francs, soit le 

dixième de l'action. L'action libérée A 100 franca porte 
intérêts A J % l'an. 

Pour les fêtes cjui approchent, réclamez dans ses nom­
breuses succursales, ses vins fins des meilleurs crus, et 
ses spiritueux de marque u 0̂ 1 

MEBICAt 
INSTITUTE us 

lt*aat*lta**ne«t %c4frwttfleui de • -

OC PARIS 

I Al, LILLE 

"TTIÉ DES FAMULES" 
est te MEILLEUR des 

VERMIFUGES 
Compose de plantes de choix, à base dépu-
rative, Iazative et vermifuge, le « TUE DES 
FAMILLES > nettoie l'intestin des enfants 
et des grandes personnes. Goût agréable, 
facile à prendra et toujours bien supporté. 

TOUTES PHARMACIES 
La boite: avec modo d'emploi. 

fr. 

E SUÉRIES um OFERATMB 
Méthode du D» L u g e 

<*•, TtwMura, rïbrémm 
MALA0KS Z FE 
farta», Mmérif, Cystite, 

Toetes-les " 
Maladies de la 

m Centralisation et AppUcatioa det 
• Traitement daes ans Deralères Déeomrertes Médicales. 

M a l - Balsa Î J Z T S F 1 S*™""» «* Vae**aa. Bectr^ndrassi i 
O If" W*m esnopMt». Farad-, Ioalaatieo, Eleetroirtc. BAaëaj 

Fréquence, Bavons UStra-Violeta, Basai de b u s I é r c T e t e ? ^ 

mm** A C T U E L L E M E N T t«B»sj 

AU CARILLON 
106-110, Rue Loon-GambaHa, LILLE 

Grande V E N T E R E C L A M E 
<• Carillons. Pendules. Montres. Bijou, etc. 

Faites tous le nouveau Concours du CarUloa 
JKsj 

FEL-HXETON DU S6 NOVEMBRE. — NP 31 
- • 1 K,. ' • 

FILM GAUMONT 

LE FUS DU FLIBUSTIER 
, v • •" •"•"• • a * • t *t • a • t 

Grand Ciné-Roman • 
DB 

Louis FEUILLADE 
' I ADAPTE PAR a-- ^""-

P A U L C A B T O U X 

HUITIEME BPISOUE 

," LE MARCHAND DE FOISON 

LE CHATEAU MYSTERIEUX 

— Je ne sais pas si je dois accepter sans 
éti référer... 

— A M. Jacques, peut-être? Comment 
•Voac mon ami ! D'ailleurs, si cela ne vous 

filait pas, 'e suis certain qu'au prix que je 
ut dimixrâi, MI trotrversi qiwlqu'ua qui rou­

ira bien prendre votre place. 
Le valet de chambre entrevi: sa mise a 

la porte et réfléchit qu'il serait vraiment 
stttptde de laisser passer une occasion aus-

. ai belle de se faire douze mille francs de 
renies. 

. »-Eti bien monsieur, c'est entendu, vous 
«eovez compter sur mqi 

_ Jt n'ai pos fiai, et je Uens à vou* faci­
liter votre tAche 

• n*p que voua allei être rentre chez 
vous, vous me dires ai vous devea être seul 
dnri» la 'ournée, et Je voue enverrai un ou-

« SU a deoa hoarw aettdaol leaviaollea U 

_.4saka%sBSSBSsssa 

peut travailler tranquillement, il vous ins­
tallera un microphone 

n Tout en étant hors de vue, vous saurai 
exactement ce qu'on dil dans le bureau de 
votre maître. 

— Mais, monsieur... 
— Non, je vous en prie, plus de protesta­

tion maintenant Que ce soit en écoutant 
aux portes ou en vous mettant devant un 
microphone, dès l'instant que vous écoute­
rez, les moyens n'ont aucune importance. 

« Et puis, si vous le désirez, je puis vous 
payer d'avance... 

— Oh ! monsieur .. 
— Mais oui, c'est plus simple, tenez, voi-

ci mille francs. 
n Vous n'avez pas perdu votre journée. 
« Et j'ajouterai encore quelque chose afin 

qu'il n'y ait pas de maleritendu. 
« Aussitôt que vous aurez recueilli une 

conversation, si banale qu'elle puisse vous 
paraître, téléphonez-moi à mon numéro 
particulier que je vais vous donner, ce que 
vous avez entendu. 

« Si, par vous, je mis averti d'un pro­
jet, d'une intention même qui m'intéresse­
rait particulièrement, j'ajouterai une prime 
qui sera d'autant plus considérable que 
vous m'aurez été plus util*. 

• Vous voyez que je ne joue pas au plus 
fin avec vous. 

« Et pour vous tranquilliser complète­
ment sur ce que votre conduite peut avoir 
d'étrange ou de suspect, je vous dirai que 
la conduite de mon fils me cause de gros 
6OUC13 et qu'il est tout naturel que moi, 
son pîire. je sois averti de ce qu'il dit et de 
ce.qu'il fait pour éviter qu'il ne se lance 
dans des aventures fort désagréables pour 
lui et pour moi. 

« Tout cela est bien réglé, vous n'aves 
plus besoin d'autres renseignements? 

—iNon, monsieur. 
— Alors, vons pouvez vous retirer. 
Et, le cœur léger, le domesMque regagna 

l'appartement de la rue Anatole-de-Ia-Forge. 
Dans l'après-midi, no ouvrier vint ins­

taller an poste d'écoute, qui permettait d'an, 

tendre du vestibule, où le récepteur était 
dissimulé derrière un tableau, tout ce qui 
se disait dans le bureau de Jacques. 

Et, de cette façon, le soir même, après 
le dîner, Perdonnel, Jacques et Pacoulin, 
prenant le café dans le bureau, ne purent 
prononcer une seule parole sans que Léon 
(es enregistrât fidèlement avec d'autant plus 
d'attention qu'il savait quelle serait ea ré­
compense. 

Précisément, la conversation des trois 
hommes offrait pour Malestan, quand il la 
connaîtrait, un intérêt considérable. 

D'abord, Jacques mit au courant Perdon­
nel de ce qui s'était passé la veille avec 
Mayrol, de l'accident simulé, de l'arresta­
tion de l'homme d'affaires, de tons les in­
cidents qui l'avaient suivi jusqu'à la con­
versation avec Basile. 

Puis Pacoulin, à son tour, raconta l'aven­
ture de Mme Peroudil et donna même des 
renseignements amusants qu'il tenait de 
Josette, rentrée quelques heures aupara­
vant, sur le « retour au bercail » de l'ex-
Berlhe de Langeval. 

— Josette n'a fait qu'aller et venir ; la 
pauvre petite a pris le tram avant-hier pour 
arriver hier après-midi à Verrtujoi, et elle 
a voyagé de nouveau pendant près de qua­
torze heures pour être ici aujourd'hui. 

« EIlu est fatiguée, mais combien con­
tente ! 

— Alors, tout s'est bien passé ? demanda 
Jacques. 

— Ce fut touchant, parait-il. 
« Quand le bon Peroudil vit débarquer sa 

femme, il prit d'abord un air grave et fâ­
ché ; puis, comme elle ayait été sermonnée 
très sérieusement par Josette pendant tout 
le trajet, Bertbe avait l'air d'une Madeleine 
repentie, de telle façon que ce bon chef de 
gare n'a pu résister ni aux larmes, ni aux 
baisers de son épouse vagabonde. 

« Josette a raconté une histoire terrible, 
a peu près celle que je lui avais dit d'in­
venter : amnésie subite, séjour a l'hôpital, 
maladie extrêmement grave. 

« file e insisté «w Te ratons» à U via de 

cette malheureuse Berlue, dont, dit-elie, la 
premier cri fut pour réclamer son mari. 

« Peroudil en pleurait 
« Il a embrassé avec effusion sa femme 

et Josette. 
a Berthe a été tellement émue de cet ac­

cueil qu'elle a juré a ma cousine qu'il ne 
recommen ocrait plus pareille escapade ; par 
conséquent, de ce côté-là, tout va bien. 

— Mais nous ne sommes pourtant pas 
au bout de nos peines, dit Jacques. 

a L'histoire de la cocaïne, dont cet es­
pèce de maître a danser nous a parlé, me 
parait singulièrement grave, et je suis cer­
tain, docteur, que vous êtes au courant de 
cette affaire-là. » 

A la vérité, Perdonnel parut assez gêné 
d'avoir à s'expliquer sur ce point ; mais 
Jacques y mit tant d'insistance qu'il fut 
bien obligé de dire ce qu'il «avait. 

— Le maître à danser, dit-il en substan­
ce, ne vous a pas trompés. 

a Ton père, mon cher Jacques, est en 
effet un de ceux qui contribuent à favoriser 
le plus activement cette terrible manie de 
la cocaïne, qui devient un fléau national. 

a U a acheté, si mes renseignements 
sont exacts, un an après la guerre, avec 
J'appui d'actionnaires français et allemands, 
une usine de produits chimiques près de 
la Forêt-Noire. 

« C'est d'ailleurs pendant et à la suite de 
cet achat ou'il est entré en relations avec le 
groupe de financiers dont il voulait se ser­
vir pour mettre la main sur les journaux 
de sir Arthur Scott 

« L'entreprise allemand est considérable ; 
elle fournit à tous les pays du centre de 
l'Europe, et même à PAmérique, d'innom­
brables articles, et pour la cocaïne, dont 
le trafic est interdit en France, elle est pro­
bablement la plus importante maison du 
monde eptier. 

« Cest de cette usine que provient la 
poudre blanche, dont Paris et les grandes 
villes de France sont ravitailléea réguliôrs-
meot. 

— Ponrtant, si c'est interdit... remarqua 
Ife naïf Paconlin. 

— C'est précisément à cause de cette in­
terdiction, du risque et des profits qu'on y 
trouve, que Basile s'est passionné à cette 
affaire qui lui rapporte, de toute évidence, 
des sommes considérables. 

a Je ne dis pas tous les jours, mais au 
moins deux fois par semaine, des avions 
d'apparence honnête viennent atterrir aux 
environs d'une propriété que ton père pos­
sède dans la grande banlieue. 

« Ils apportent avec eux la cocaïne at­
tendue, et des gens dévoués à ton père — 
parce qu'ils trouvent leur intérêt dans ce 
dévouement — se chargent de vendre la 
poudre partout où on en réclame. 

— C'est ce qu'on appelle une infamie, dit 
Jacques qui s'exaltait 

— Mettons une affaire malhonnête et qui 
pourrait mener ton père au pire désastre. 

« C'est pourquoi je crois que ce serait 
une bonne action pour nous de lui faire 
peur et de l'empêcher de continuer ce trafic. 

« C'est surtout à ce point de vue que je 
me place, persuadé de lui rendre service. 

« Tu n'as pas de tâche plus belle à ac­
complir, puisque cette fois tu concilies et 
la probité dont tu t'es faut une règle et la 
sauvegarde de l'honneur de ton père. 

— Partons tout de suite, dit Pacoulin. 
— Mais où î demanda Jacques, car Per­

donnel a oublié d'éclairer sa lanterne. 
— C'est-à-dire, mes enfants, que ce que 

je viens de vous dire n'est qu'une indica­
tion. 

• Je crois que je n'ai rien raconté qui ne 
soit exact mais il serait prudent que vous 
vous rendissiez compte de l'exactitude de 
mes renseignements, et rien ne vous est 
plus facile que d'aller jusqu'à Saint-Lubin, 
.qui est à deux heures de Paris. 

• Vous observerez la disposition des 
lieux, peut-être aurez-vous la chance d'ar­
river précisément à un moment où vous 
pourrez surprendre le mécanisme du trafic. 
Sinon, vons aurez toujours accrois des no­

tions indispensables pour pouvoir me»ee M 
bien votre mission par la suite. 

— Ceet entendu, U est inutile de perdre1 

du temps ; dans deux heures nous alloue 
partir. 

Jacques sonna son domestique : 
— Que l'auto soit à ia porte à trois h t » 

ree et demie, commanda4-il. 
Puis, se tournant vers lie docteur ; 
— Cher ami, j'ai des courses à faire. 

Aussitôt qu'elles seront terminées, Pacou­
lin et moi irons à Saint-Lilpin. 

» Demain matin, nous vous T&aàroian 
comDte de notre travail Voilé qui est ré. 
glé. » 

Quand les trois hommes furent sortis, le 
premier soin du valet Je chambre fut d* 
.«e précipiter sur le téléphone, de demander 
le numéro particulier qui lui avait confia 
Malestan et de se mettre en communica­
tion avec le banquier. 

Il le mit rapidement au courant de M 
conversation qu'il avait entendue, sans 
omettre le moindre détail. 

Il reçut les félicitations de Basile qui, eaj 
raccrochant son appareil, ae contenta de 
murmurer : 

— Je serai là-bas avant eux. 

OU JACQUES DEVIENT CaNDUCTEU» 
DE TAXI ET PACOULIN REPREND 

SON METIER DE LIVREUR 
A trois heures et demie. Jacques et Pa­

coulin (ce dernier vêtu d'une énorme houp* 
pelande et coiffé d'un chapeau melon au-
cruel il avait ajouté une jugulaire pour dé­
fendre sa coiffure contre le vent), mon­
taient dan.« leur voiture, et après uvotr tra­
versé Paris, filaient à toute allure sur W 
route de Saint-Lubin. 

Mi 

m u i t i i m i n i u i H i i i m u 
Le 7e épis, sera projeté à partir do 24 SJBSJL 
4 l'écran du CASINO, pi. du Théâtre, à LUI*. 


